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BONNE ANNEE, 
INSPECTEUR : 


A Pontiac de l'inspec- 

teur Stevens atteignit 
l'entrée de la base nucléaire 
de « Jeebie », nom codé com- 
me celui de tous les centres 
atomiques de l'Alaska. 

Dix minutes plus tard, tou- 
tes formalités accomplies, 
Stevens était dans le bureau 
du professeur Weinberg. 

Weinberg. — C'est assez 
incroyable, inspecteur ! Vous 
savez, notre personnel est 
trié sur le volet ! Des gens 
irréprochables, choisis parmi 
les plus grands spécialistes 
des Etats-Unis, notamment 
Ron Aldrey, le génie de la 


photographie, Nils Tiomkin, 
l'éminent chimiste, etc. Et 
pourtant || y a un traître 


parmi nous ! Hier un micro- 
film d'une extrême importan- 
ce a disparu. || contient les 
plans d'un rayon destructeur 
capable d'émettre sur d'énor- 
mes distances. 

Stevens. — Je suppose que 
l'hypothèse d'une perte du 
micro-film est à rejeter ? 

Weinberg. — Inspecteur, 
soyons sérieux. Lorsqu'un 
micro-film disparaît. c'est 
qu'on l'a volé ! Ce genre de 
documents n'est pas manié 


à la légère ; après chaque 
manipulation, ils sont placés 
sous coffre. coffre dont je 
suis le seul, ici, à connaitre 
la combinaison. Le coupable 
n'a donc pu s'en emparer que 
lorsque nous l'avons sorti 
pour la dernière fois. c'est- 
à-dire hier ! Il y avait trois 
spécialistes avec moi : Alvin 
Jones, William Buckmaster et 
Ron Aldrey. A la fin de la 
séance, le micro-film avait 
disparu. Mes trois collabora- 
teurs jurent qu'ils sont inno- 
cents. Pourtant l'un d'eux est 
nécessairement coupable. 
Stevens. — Bien |! Vous les 
avez donc fait fouiller immé- 
diatement, et de la tête aux 


pieds ? 
Weinberg. —  Naturelle- 
ment. Mais en vain |! 
Stevens. — Avez-vous re- 


gardé dans leurs oreilles ? 
Sous leurs ongles ? 

Weinberg. — Inspecteur, 
j'oubliais de préciser que le 
micro-film disparu avait tout 
de même la taille. disons. 
d'une capsule de bière par 
exemple ! 

Stevens. — Qu'avez-vous 
retrouvé dans les poches des 
suspects ? 


59 — 


{UT 1 AS LES 4 4 LEO 


Weinberg. — Oh ! Pas 
grand chose ! Aldrey avait 
un briquet, Buckmaster 
n'avait rien, quant à Jones il 
transportait juste une carte 
postale... 

Stevens. — 
lui ? 

Weinberg. — Non ! Il allait 
l'envoyer à sa famille, je crois, 
pour le Nouvel An ! 

Stevens. — Bon |! 
suspects 7? 

Weinberg. — Par acquit de 
conscience, nous fouillons 
leurs chambres. Nous en 
avons déjà terminé avec cel- 
les de Jones et d'Aldrey. 

Stevens. — Parfait ! Con- 
voquez ces deux messieurs 
et faites-moi apporter le bri- 
quet et la carte postale... 
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Les deux hommes entrent. 
L'un d'eux, Jones, a le bras 
droit en écharpe. 

Stevens. — Vous êtes bles- 
sé ? 

Jones. — En effet ! Depuis 
quinze jours. Rassurez-vous, 
vos collègues médecins m'ont 
ôté mon pansement au cas 
où un micro-film aurait pous- 
sé sur ma fracture. Ils ont 
même passé le plâtre aux 
rayons X. 


Adressée à 


Et les 
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Stevens. — Oui, ce sont 
des gens consciencieux. Jo- 
nes, j'ai là votre carte posta- 
le. Le professeur Weinberg 
prétend que vous la desti- 
niez à votre famille pour le 
Nouvel An ? 

Jones. — C'est exact ! Et 
le Nouvel An, c'est dans 
moins d'une heure. Avec cet- 
te satanée histoire la carte 
n'arrivera pas à temps. 

Stevens observe la carte. 
Elle représente un paysage 
enneigé très classique. 

Jones, arrogant. — Avouez 
qu'un micro-film au beau mi- 
lieu de cette neige. 

Stevens. — Vous êtes bien 
nerveux. On ne vous a pas 
encore accusé. 

Il observe, puis démonte le 
briquet. 

Weinberg. — Nous avons 
déjà regardé dedans, inspec- 
teur. Vous voyez, le réservoir 
est transparent. Difficile, 
dans ces conditions. 

Stevens. — Oui. Transpa- 
rent comme l'innocence || 


Aldrey. — Que voulez- 
vous insinuer ? 

DRIIIINNG ! Le télépho- 
ne retentit. 


Weinberg. — Vous permet- 
tez ? 


Stevens. 
prie ! 

Weinberg, après quelques 
secondes d'écoute : — Ins- 
pecteur ! C'est. c'est absur- 
de ! Le. Le micro-film vient 
d'être retrouvé. dans la 
chambre de Buckmaster ! 


— Je vous en 
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Le fourgon cellulaire sort 


de la base atomique, empor- 
tant Buckmaster sous les 
yeux perplexes du professeur 
Weinberg. 

Weinberg. — (Ça älors 1 
Qui m'aurait dit que. 

Stevens. — Voilà un type 
qui commence bien l'année ! 

Weinberg. — Sapristi ! 
J'oubliais.. Il est minuit cinq ! 
Meilleurs vœux, inspecteur ! 

Stevens. — A vous aussi, 
professeur. Je vous souhaite 
une année sans disparition de 
micro-film. ë 

Weinberg. — Vous êtes 
dur avec moi. Mais vous 
avez raison, il vaut mieux se 
détendre. Venez-vous réveil- 
lonner avec nous ? 

Stevens. — Hum ! Pour- 
quoi pas ? Mon avion n'arrive 
que dans trois heures. 

A leur table, Aldrey et Jo- 
nes. 

Aldrey. — Sale coup pour 
un Jour de l'An | Qui aurait 
cru que Buckmaster.. 

Jones. — Allez, Ron ! Re- 
prends un peu de gâteau | 


Aldrey. — Tu veux rire | 
C'est déjà assez exception- 
nel pour moi. J'ai pris ce re- 
pas plantureux pour ne pas 
avoir l'air rabat-joie mais, 
franchement, j'ai déjà dépas- 
sé les limites. 

Weinberg (à Stevens). — 
Il faut vous dire, inspecteur, 
que notre cher confrère Al- 
drey est un adepte du zen 
macrobiotique. || mange peu 
et très sainement... || Veut vi- 
vre centenaire, comprenez- 
vous ? 

Jones. — Bon sang ! Avec 
toutes ces histoires ma car- 
te de vœux n'a pas pu par- 
tir | 

Stevens. — Donnez, Jo- 
nes ! Je m'en vais ce matin. 
Je la posterai pour vous | 

Jones. — Vous êtes très ai- 
mable, inspecteur ! Attendez, 
je dois la faire écrire par Al- 
drey. Vous comprenez, avec 
mon bras plâtré.. 

Souriant, Aldrey sort son 
stylo : — Une fois n'est pas 
coutume, vieux | Bon, qu'est- 
ce que je mets ? 

Jones. — Mets simplement 
« Bonne et heureuse an- 
née » ; elle sait très bien que 
ce n'est pas moi qui écris ! 

Stevens. — Joli stylo, Al- 
drey ! 

Aldrey. — Oui, inspecteur. 


Un sacré gadget |! Quatre 
couleurs. 
Stevens. — Permettez ? 
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J'aimerais en offrir un à mon 
gosse. Hum... Splendide ! Du 
bleu du vert. du rouge. 
Ah ! Tiens ? Le noir ne nrar- 


che pas ? 

Aldrey. — La cartouche 
doit être vide ! 

Stevens (riant). — Un mi- 


cro-film gros comme une cap- 
sule de bière ! Vous vous 
rappelez, professeur ? 


Weinberg. — Euh. Oui, 
plutôt ! 
Stevens. — Avouez qu'il 


faudrait un -stylo autrement 
plus large, pas vrai ? 

Aldrey. — Ce serait plutôt 
encombrant | 

Stevens. — Il ne vous en- 
combrera plus, là où vous 
allez. 

Les trois hommes se re- 
gardent, étonnés, tandis que 
Stevens poursuit : 

— Professeur ! Téléphonez 
immédiatement au fourgon 
cellulaire afin qu'il revienne 
ici procéder à un petit échan- 


ge. 

Weinberg. — Que. Que 
voulez-vous dire ? 

Stevens. — Que nous al- 
lons échanger Buckmaster 
contre Aldrey. Si vous ne 
comprenez pas, observez la 
carte postale de Jones. 

Vous aussi, chers lecteurs, 
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regardez plus attentivement 
la carte de Jones. Vous com- 
prendrez pourquoi Aldrey est 
le vrai coupable. 
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SOLUTION DU PROBLEME 

L'enquête  piétine tant 
qu'on part du principe que 
le micro-fiim a le format 
« d'une capsule de bière ». 
Or, une chose est absolument 
certaine le micro-film n'a 
jamais quitté le laboratoire 
comme l'a prouvé la fouille 
minutieuse des trois suspects. 
Par conséquent, le micro- 
film trouvé chez Buckmaster 
ne peut être qu'une copie | 

Si le micro-film n'est jamais 
sorti du laboratoire et qu'il 
a pourtant disparu, une seule 
hypothèse : ce document a 
été détruit. Un seul objet pré- 
sent dans le laboratoire peut 
détruire un microfilm : le bri- 
quet | " 

Ce briquet (auquel nul ne 
semble s'intéresser pour le 
simple fait « qu'il ne renfer- 
me pas le micro-film ») peut 
être un excellent camouflage 
pour un minuscule appareil. 
photographique placé dans 
la tête du briquet qui n'a pas 
été démontée. 


ET 


De plus, ce briquet appar- 
tient à Aldrey, un « génie de 
la photographie (comme 
nous l'apprend le professeur 
Weinberg dès sa seconde 
phrase, en début d'enquête). 

Au fait, pourquoi Aldreÿy 
possèderait-il un briquet ? 
Pour allumer des cigarettes ? 
Un ‘adepte du zen macrobio- 
tique ne fume pas ! Aldrey 
a donc un briquet pour : 

1) photographier le micro- 
film. 

2) détruire ensuite ce mi- 
cro-film et faire croire, par 
là, que le document a été- 
volé. 

Ce qui s'est passé chrono- 
logiquement ? 

— Aldrey a obligatoirement 
photographié le micro-film 
quelques jours avant l'inci- 
dent provoqué. Après quoi il 
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a exécuté une copie du micro- 
film qu'il a cachée dans la 
chambre de Buckmaster pour 
faire accuser celui-ci. 

— Aldrey a ensuite confec- 
tionné UNE AUTRE réplique 
du micro-film mais infiniment 
plus petite, cette fois. Et cet- 
te minuscule réplique, il l'a 
placée au bout de la cartou- 
che NOIRE (mais VIDE) de 
son stylo quatre couleurs. 

Le jour de l'incident, au 
cours d'une manipulation, Al- 
drey détruit discrètement le 
micro-film authentique avec 
son briquet. Au moment de 
remettre le micro-film sous 
coffre, le professeur Wein- 
berg s'aperçoit de sa dispa- 
rition. On fouille les trois sus- 
pects, on perquisitionne et, 
finalement, Buckmaster est 
arrêté. 
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Après quoi, ce ’ qu'Aldrey 
avait prévu arrive : les es- 
prits se détendent et Jones 
lui propose de rédiger la car- 
te. Ceci, Aldrey l'attendait 
puisque Jones, accidenté, lui 
demande depuis quelque 
temps d'écrire à sa place. 
Observez la carte : sur le i 


de JEEBIE, on distingue net-. 


tement un point. Or, JEEBIE 
est écrit en caractères majus- 
cules ; en typographie, on ne 
met jamais de point sur les i 
majuscules. Ce point a donc 
été posé par le stylo de Al- 
drey par application de la 
pointe NOIRE (mais vide) sur 
la carte. Ce point, c'est le 
micro-film qu'Aldrey a prati- 
quement « poinçonné » sur 
la carte. Dès lors, la carte 
peut sortir de la base nuclé- 
aire et être interceptée par 
des acolytes prévenus par 
Aldrey (qui, vraisembable- 
ment, est à la solde d'une as- 
sociation malhonnèête). 


Pourquoi Aldrey a-t-il or- 
ganisé toute cette mise en 
scène alors qu'il pouvait com- 
mettre son forfait en toute 
impunité ? En affaires d'es- 
pionnage, un larcin finit tou- 
jours par être découvert. Si 
des plans s'échappent discrè- 
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tement d'une base nucléaire, 
on s'apercevra bientôt de cet- 
te fuite puisque la puissance 
ayant volé quelque secret 
s'en SERVIRA. Aussi, Aldrey 
croit bon de « fabriquer » un 
coupable, précédant ainsi les 
enquêteurs. Après l'incarcé- 
ration de Buckmaster (et dans 
le cas où Aldrey reste impu- 
ni) ne s'apercevra-t-on pas, 


tout de même, de la fuite des 


documents ? Bien entendu | 
Mais on pensera — comme 
l'a pensé Aldrey — que 
Buckmaster aura eu le temps 
de divulguer le secret avant 
d'être arrêté. Cette thèse se- 
ra renforcée par le fait que 
l'on découvrira sous peu que 
le micro-film trouvé chez 
Buckmaster n'est qu'une co- 


pie. 

Mais Aldrey, comme bon 
nombre de malfaiteurs, pè- 
che par excès de précau- 
tions. Précautions bien su- 
perflues puisqu'un simple 
point sur un i mit l'inspecteur 
sur la piste. Un point sur un 
i majuscule (typographié) n'a 
pu être écrit que par une main 
humaine. Un point noir tou- 
tefois . Or, la cartouche noi- 
re ne fonctionnait pas |! 


Y. Chantereau. 
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il était une fois… le WESTERN des westerns! 










MENSUEL 
164 pages dans 
un GRAND FORMAT 
Avec les RECITS 
AUTHENTIQUES 
du WILD WEST 
LE 10 JUIN 


RENVERSER UN VERRE 
OÙ UN ENTONNOIRDE 
PLASTIQUE SUR LIN 
RÉCIPIENT D'EAU, 
PUIS VERSEZ DE L'HUi- 












:. CYLINDRE DE L'ENTON- 
NOIR VOUS AUREZ EN MI- 
e NIATURE UN DES PLUS 

MODERNES RÉSERVOIRS DE PÉTROLE. CES RÉSERVOIRS SOUS 
MARINS POURRONT REMPLACER CEUX QUI ENLAIDISSEN 










EST MIS A L'ESSAI À9SKM DE 
LA CÔTE ETA SOMÈTRES DE 
PROFONDELIR DANS LE GOL- 
FE ARABIQLIE. 


ES 
——————————————— 





LE RÉSERVOIR EST BASÉ SUR LE PRINCIPE 
QUE LE PÉTROLE FLOTTE SUR L'EAU. L'EN- 
TONNOIR GÉANT RENVERSÉ DE 8O MÈTRES 
DE DIAMÈTRE N'A PAS DE FOND... ET MESL- 
RE 62 MÈTRES JUSQU'AU SOMMET DE LA 
PARTIE CYLINDRIQUE QUI ÉMERGE. 
SOUS L'ACTION DU POMPAGE , L'EAU 
MONTE. 


INDIEN 


ÎLE RÉSERVOIR 
DE 15.000 TON 
NES RÉSISTERA 


À DES VAGHIES DE 12 MÈTRES, À DES VENTS DE 460 KM. /H 
ET A DE FORTS COURANTS MARINS. ET LES PLUS GRANDS 
PÉTROLIERS POURRONT L'ACCOSTER. AVEC LES PUITS DE PÉ- 
TROLE SITUÉS 
AL FOND DE 
LAMERET 
MAINTENANT 
LES RÉSER - 
VOIRS SOUS - 
MARINS, IL 
EXISTE DONC 
UN SYSTÈME 
DE PRODLIC- 
TION DE PÉ- 
TROLE TOTA - 
LEMENT IN- 


DÉPENDANT 
DES CÔTES. 








































La ; POURQUOI … 
, # LE SOLEIL EST.IL RO 

queilion QUAND IL SE COUCHE # 
du moi) : 


QUAND LE SOLEIL EST BAS SUR L‘'H0O. 
RIEON , LES RAYONS DOIVENT PARCOU 
RIR UNE PLUS LONGUE DISTANCE À 
TRAVERS L'ATMOSPHÈRE AVANT 
LA D'ATTEINORE NOS YEUX. 





LE SOLEIL 
PARAÎT 
ROUGE ! 






SOLEIL 


Pendant la journée, quand le soleil est au-dessus de nous, 
il peut nous sembler très blanc. Mais quand il approche de 
l'horizon, au moment de son coucher, il peut paraître très 
rouge. C'est que la lumière du soleil doit parcourir une très 
longue distance à travers l'atmosphère terrestre pour parve- 
nir jusqu'à nos yeux. 

La lumière du soleil est composée de plusieurs couleurs. 
Nous pouvons nous en rendre compte en regardant un arc- 
en-ciel. En général, ce mélange de couleurs nous parait blanc. 
Mais en traversant l'atmosphère, la lumière est décomposée 
en différentes couleurs par l'air, la vapeur d'eau et les parti- 
cules de poussière qui s'y trouvent. 

Quand il se couche, le soleil est bas sur l'horizon et nous 
le voyons à travers une plus grande épaisseur d'atmosphère 
poussiéreuse. Les rayons bleus dont la longueur d'onde est 
courte ont été dispersés, et il ne reste que les rayons rouges 
à grande longueur d'onde. 

Quand le soleil est au zénith, ses rayons parcourent une 
distance plus courte à travers l'atmosphère. et ils sont moins 
éparpillés pendant ce court trajet. La lumière n'est pas décom- 
posée et le soleil paraît blanc. 
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PLANÈTE nux 3 ANNEAUX. 


ZE GETNT SATUANE EST LA 
SELLE PLANÈTE DU SYSTÈME 


SOULIRE QU! POSSÈDE CES MSISTÉ- 
RIEUX ANNEGUXX . 


CES DISQUES, SEMBLABLE À UN 
HALO, SONT PEUT-ETRE FORMÉS... 


7 


..…. DE MINLSCLLES PARTICLLES DE 
GLACE OÙ DE DÉBÆIS COSMIQUES - 
/LS TOURNENT PROBABLEMENT Æ DES 
W/TESSES DIFFÉRENTES … L''ENNEZL/ 
EXTÉRIEUR ÉTEINT LE PLUS LENT. 


L'ANNEEZL INTÉRIEUR, LE 
PLUS FÆRFP/DE.- 
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BRIGADE SoUIPORELLE 


SCENARIO 2E C.JT. LEGRAND 4îme ÉPISODE. 


… MAGES OL) CRANRS 
eS| | /MTIES, US SE TRA 
METTENT IN SECRET. 


Cort 1 


-... DEPUIS COMBIEN 
DE MILLENAIRES ?7 









ATTENTION, LE VOL 
JCOA 119 EN PRO 


AEROPORT D'ORLY SECONDE 
MOITIÉ D XX EME SIECLE... & EN k 
VENANC SYD- 
RSR ë 





Da 
ii 


1770022 à ù 
VE $ 


UE 


ONT BIEN AGEP] | LE CÂBLE DE KHA- 
SYDNEY ET À ,| | NOR DIFAT “BIEN 
ÉTE| | AR&LE *" D 


; NC, SES 
FAUX PAPIERS N'ONT 
PAS PSE 





BJENTOT, EN EFFET, LE TRIO DES Fu6r- | (TSSTT TSSTT! PAS DE TI- 
TFS DE L'AVEMR EST À NOUVEAU AU TRES D'UN AUTRE TEMPS. 
‘ 7. [ALORS 
VOYAGEURS ! BIEN- 


PRE ÉPOQUE 
D'ORIGINE. 





NOUS N'UTILISERONS LE £HRONOSGAPHE 
QU'EN CAS DE NÉCESSITÉ ABSOLUE . LES 
HNICIENS DE LA BRIGADE SONT HABI- 
TUÉS À LOCALISER LES DÉPLACEMENTS À 
\ SPATO-TEMPRELS PAR LE SIMPLE DÉ- 
À, GAGEMENT D'EÉNERSIE D'UNE 


CELA ME FAIT UN DRÛLE 
PRPALDE RES UVER 
MON EPOQUE ! 





DÉS LE LENDEUAIN VARNA EST CHARGÉE D'UNE MISSION MPORTANTE. 


IL RESTE UN POINT À 
RÉGLER. POUR VIVRE 


CI, IL NOUS FAUDRA 


| \ DE L'ARGENT. 
L. —_ SG? 
AT 4 
7/1 Ne 


PJ'AI PRÉVU QUELQUE CHOSE DE Y TROUVERAS LES 
MOINS FATICANT ET DE MIEUX ULTATS DES ŒUR- 
PAŸYÉ. AVANT DE METTRE LA SPHÈT] SES QUI VONT SE COU- 
R RAGE, J'AI | RIR AU COURS DES SIX 
MOIS À VENIR. DEUX FOIS 
PAR SEMAINE TU IRAS 
DANS L'AVENIR. AUTEUIL ET TU JOUE- 
J'EN AI RAMENÉ | RAS LES TROIS PRIN- 
CES JOURNAUX ! CCIPAUX CACNANTS | 





/ 
(Ca \ 
UENTS LA JU 
METTEZ-VOUS BIEN JE. JE CROIS QU'IL 
EN Nas qe D JASON.. 


TILSQU'AU BOUT! 


Qf 
\/ 





TOUTE SEU- 
LE, MER | 
/ 


MAIS VOILA QU'UN CHEVAL REMONTE, 
C'EST LUETERI, CASAQUE VERTE, WQUE 
FONCÉE SUR VOTRE ÉCRAN. IL PREND 


PRISE. IL... IL VA cena 
GAËNERIII ASÈES 


UET CINQ MILLE... VOILA 
MA DEMOISELLE … VOUS ROU- 
VEZ VOUS VANTER D'AVOIR EU 
QU FLAIR | 





FJASON A RAISON. TU 
IRAS PLUS SOUVENT, 
MAIS JE VEUX QUE TU 
LIMITES TES GAINS À 
DE NOMBREUSES PETI- 
TES SOMMES QUI N’AT- 






LUS TARD. JE PERSISTE 
voi ‘À NE PAS AIMER 





JASON ET MOI N'AVORS C'EST LA TOUR DU TEM- 
PLE,UN MONUMENT DE 





PAS PERDU DE TEMPS. 
CONNAÏS -TU CECI 7 PARIS AUJOURD'HUI 
DE TRUIT. L'IMORTANT 
.… PAS. C'EST AU'IL FUIT LE QUAR. 
TER GÉNÉRAL DES 


TEMPLIERS! / 


TEMPLIERS ALORS | LES TEMPLIERS] | QUAIENT DE L'OR, QU'ILS 
AIENT OSÉ ROU1 | CONNAISSAIENT L'AVENIR. 

PRE LE CONTRAT. | | ILS ÉTAIENT PROTÉGÉS 

PAR LE ROI PHILIPPE LE 


EL ET SOUTENUS PAR 
PE PAPE ÊT SUUDAIN.. 


C'EST. 
UNE. INFÂMIE 
JÉ ME PLAINDRAI 
AU GRAND-MAÎTRE . 
DE L'ORDRE DU 


L'ORDRE NE POURRA 
3 PLUS RIEN PUR WI. 
Va EN CET INSTANT MÊME, 
DANS TOUT LE ROYAUME, TOUS 
LES CHEVALIERS DU TEMP 
<SONTIETÉS EN PRISON ! 





APRÈS UN PROCÈS TRUQUE 
SE TEMPLIERS FLRENT BRLLES 
VIFS DONT LE GRAND MAÎTRE 


L'MMENSE FORTERESSE DES 
TEMPLIERS FUT ABATTUE À 
L'EXCEPTION DU DONJON OU 
RE DEBAT AISPU EN 


C'EST UNE BIEN 
BELLE HISTOIRE, 
MAIS EN AUOI 
SOMMES - NO 


NOUS NE FAISONS 
QUE COMMENCER 
NOS RECHERCHES, 
MAIS NOUS SOMMES 
DEJA CERTAINS 
SAR 
PEMPÉTUÉ JUS- 

QU'AY xxème 

SIÈCLE ! 





Le rY MADAME \ 
CONTRÔLE 


DE POLICE, CA 
VA CHERCHER 





KHANOR EST UN AS EN 

ÉLECTRONIQUE ET S1L 
QUE SON GADGET DIT 

queL SOUTERRAIN MÊME 
DEMI COMBL C'EST 






DLIRANT CING JOURS TJASON ET VARNA 
PASSENT LEUR TEMPS DANS LES CA - 
VES PARISIENNES... VRIEN. JE ME DE- 
TOUJOURS RIEN 7] MANDE Si KHA- 
Le NOR NE SURES- 
27 
F 






TU AS RAISON. JE VAIS 
RELEVER L'EMPLACE - 
MENT A SUR LE 





(à 


al a À PAS DE DOUTE, CROIS-TU QUE CE SOIT VRAIMENT 
J'AI VÉRIFIÉ AVEC LLE SOUTERRAIN DES TEMPLIERS 
LES PLANS DE: == | 


DES 
ne 
T PAS, à 


DEVRA, 
ÊTRE CREUX| 


l'FILLETTE, LA 
SEULE FAÇON 
DE LE SAVOIR 


C'ET 2'X 
ALLER VorR! 





ES JOURS SUIVANTS, L'APPARTEMENT DES 
SD MPS EST TRANSORUÉ EN A 


El TU AS MES DIODES 
È 


HÉTÉROJONC - 
ION ? 





WA 7480 CETTE ]/ 
Caml NUIT -LÀ 
= — 





NOUS 


ny 
W 
; 
Z 
on 
ü 


TÉRIEL 
ALLONS NOUS MET- 
TRE AU TRAVAIL | 


[TR 
LEMA 


TROIS HEU- 
RES MOINS . 


Y 
È 
ÿ 
à 
US 
LS 











EILLES 
L'ESCALIER. 


VARNA 
TU SURV 


LN QUELQUES SECONDES, LE FANTA 
TIQUE PNCEAU EN UE Li D- 

R DE MATIÈRE COMMENCEs 

ITAVEC 


R LEGRA- 
OW 





EN Dr 


UNE SORTE DE RETOUR 
MME CAUSÉ PAR 


' DE APPEL, D'AIR. NOUS 
D LL. AVONS PERCE,. 


EE Ua 


KL LR 


NN N\\ Tr 7/ZZZ | 


+ SN RP 
Um D 





À OI, VARNA ,JE FERAI 
PASSER LES SACS, 
PUIS JE VOUS RE- 

JOINDRAI. 


Ce 


ss 
Li 


7 


RRAIN 
ND SOUS TOUT 
UNE GRANDE VILLE. 





TRÈS BIEN, LES ENFANTS. 
NOUS AVONS TROUVÉ CEQUE 
NOUS CHERCHIONS.JASN, 

A REILS DE 


LA 
LA 
DO 


-HAUT, À 
SURFACE IL 
IT ÊTRE 


R 





CHUT!TAIS-TOI ! 
ON DIRAIT QUE 
QAUELQU'UN VIENT 

PAR ICI! 





LÈ 
& 
SN 
CR 
Q 
Se 





é 
È 
& 
X 
Ÿ 


L'ETRANGCE APPARITON SEMBLE DOL/ 
DYNE FORCE PRODIGIELSE... T 













à RS 
MP AEZZZIII) 
me Z 


… CONTRE CELLE DL FASSE.. 


SN LKK! 





> | 





à 


/” QU'EST-IL Ÿ  VARNA VIENT \ 
ARRIVÉ ? DADUTER UN \ pate 4) 
FANTÔME DE € 
TEMPLIER À SP) : 
SON TABLEAU 
DE CHASSE ! 
2 E K Û a 19! ra) 
ù Fa AS , 
r ; 1 


OI À UN MYSTÈRE 
pl MÉRITE D'ÊTRE 


TEZ-MOI! 





F MM 
CAVEAU DES TEMPLIERS 





L'ÉPÉE DE ROLAND, LA ŒURON- 
/ NE DE FER, ET LE u Du 
GRAND- MAÎTRE RÈTE- 
{ MENT PRSrES DE ORDRE Av 
= TDUTEM- 





CHACUN DE VOUS REPRE- | PAL. MAIS, LES RELIQUES... ON 
SENTE L'UNE PES SX @M- | |NE PEUT MMENCER 
MANDERIES DE LORDRE. \DUS SANS CES... 

ÊTES REUNIS POUR ENTEN- Pr. 


DRE LE BON VOULOIR DE À 
NOTRE GRAND-MAÎTRE! 


VEUX PARLER À 
NOUS DE LUI age ! 


4 LUMÈRE CRAMELLEMENT SOU À 
L'OBSCURITÉ ŒMPLÈTE ET. 


LA PRO- 
ECTION DE L'Es- 


PRIT SOIT SUR WOUS, 
IUNE FOIS 
ENCORE. NOTRE 
ORDRE A BESOIN 
DE TOUS SES 


a) 












TROIS ENNEMIS DE DIEU MAILS TROUVEEZ-LES ET ENSUITE, 
ET DE L'/RDRE SE CACHEN F- DÉTRLISEZ-LES !/ 

ET VEULENT NOUS ECHAP- 

y PER. MOBILISE VOS RÈS- 







BANDE À REGAR- 
DE SA MONTRE } 
JUSTE AYANT | # 
L'APPARITION | 


” REGARDEZ BIEN IL FAUT 
LEURS IMAGES ET ESSAYER DE 
NE LES OUBLIEZ ane D'ICI 

€ ET... 

















Ç AE <° € 
DR 
og. 3 


2 « 


il 
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DURANT AIELQUES MINUTES, Y” COURS! ILS 
C'ESTUNE FALE RAR SONT re A 
TE DE CAR 1 a JE 


La Art CRE ET 
—_—= ee rar vT RUE! 





IL FAUT FAIRE \ # 
NN AUELQUE CHO- # 
= $E. NOUS SOM ( 
MES PRIS | 
 [(uh À COUME DES 









sE a 


A LA 

UT, L TE 

À _ 
| 


N. # 
: Re: 4 l ; 1585 
V7 IL NOUS ” FORMIDABLE, 
N RESTE UN MAIL BUS 
NCANEE : VITE ! ; 
Ne \ ù | fl 







LR 
\ ; SV 
\ N\ N \ NS 





L& ALORS TIRE! 
| | Ÿ 


Il SPL 
LUE) ÿs 


CROIS | FICHONS 
LE CAMP D'ICI ! 
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y 


Â TOUTES CES Œ@URS 


TE, NQUS PENSIONS SUR- | | SE RESSEMBLENT ! 
TOUT À SAUVER NOTRE NOUS SOMMES INCA- 
PEAU. ET IL FAISAIT UN NOIR | | PABLES DE RETROU- 
D'ENCRE. VER LAMAISON | 
DES TEMPLIERS! 





ES TLRS QUI SUIVENT SONT ONSACRES À L'ÉTUDE 
D'APRÈS TOI, 1 LE PLAN D'UNE 
AU'EST-CE QUE C'EST AR ” 


E À RIENJASON À] FNOUS SAVONS QUE LES IM- 
MORTELS TIRENT DEPUIS DES 

SIÉCLES LES FICELLES pe 

SOCIÉTÉS SECRÈTES ! 


NOUS NE POSS 5 PAS LACLE “al 
NOUS PERMETTRAIT D'INTERPRÉ - 
TER CES DANONE: ET ELLE S€; 


KHANOR? ET S'IL 
YAVAIT VRAIMENT 
UN SECRET? 





LES RECHERCHES FOUR LOCALISER LA | A 
MAISON DES TEMPLIERS DEMELIRENT ee W 


RIEN À FAIRE.i/ 
PAC TOUS CES IM - 





FIDÉLEMENT, VARNA JOLIE ET GACNE DEUX FOIS, 
FAR SEMANE À 


L'HPPOORMME 
D'AUTEU/L 


3500... 


3037 FRANCS... 
VOILA MA - 


ba 





| C'EST 
, NEDRT 4 
BE! 
, MAIS JASON EST ARCHEOLOGUE 
: ABSOLUMENT BESOIN DE 
FOUR 





ISA À CE OU'UN JOUR... JE CROIS QU’UN JOUR, 
S QUELLE CORVÉE JE FERAI EXPRÈS DE 
S'IL RUVAIT AU MOIN PERDR. 

SE PASSER OL/EL- 

QUE CHOSE ! ,# 





CET ENLÈVEMENT DE 
y" MAUVAIS ROMAN NOIR 
EST PEUT -ÊTRE LA 





ICI KHANOR . @M- | 
MENT VONT LES CHO- 
SES POUR TOI VARNA 






CUELAIES HEURES 
PLUS TARD.. 





Q 
ES 
a 
' 
= 
m 
L< 
m 
a 
4 





HORMIS LE FAIT QUE J'AI DES 
PAGNONS ACRÉABLES. 


QUE JE VAIS 
VOUS DIRE. 





DEL, APRÈS. BIENTÔT. UNE SHHOLIETTE ATHLE: 
NIQUE SORT DE TES 


5 
VOUS AVEZ 
BIEN COMPRIS | 
MON PLAN? E il 


1 \VE 
APRÈS UNE ATTENTE D UNE DEA - 


LE MTS. SALUT, HONSIELR 


SPELL! J'AI UN MESSAGE DE VO- 
TRE FEMME ELLE AËU UN PET 
1 


! 

2 
UN... UN ACCIDENT!) LAGIDENT, 
CEST GRAVE? 

R@ MONTEZ 

A 

C y s NY E Ÿ 
ALIÏLAL 





BJENTOT JUSON LRETROUVE VARNA. | V El PORNPPNE ds 
UT PARLEZ , MR SPELLI AUEL EST | S, C D'ELLE QUE 
VOTRE TRUC POUR QUE MADAME TONIO VA S'occuiPER ET. 


GAGNE AUX ŒURSES 1 








DÉSOLÉE , KHANOR. JE 
ME SUIS TROMPE E SÛR 
TOUTE LA LIGNE! fi 


DITES Ca vous NE) 
À SERIEZ ps (ES TROIS 
ZÉBRES 4 


LE 


[ NOUS SOMMES LES TROIS ÉÉRRNrSL EN 
QUESTION, ET T2i, TU VAS NOUS NDOUI 
RE TOUT DROIT A'TON ÉÉRRNrSL 


GA,N'Y COMPTEZ 
PAS !ILME RÔTI- 
RAIT TOUT VIF! 





| 
Z (7 
Z 
Z Su 
LLeeeell! 
W 


Ze 
Z 


Wit. 


VIL S'APPELLE D'ANCHAUROUX. 
IL DIRIGE UNE BANDE DE DIN- 
COS QUI SE PRENNENT POUR 
DES TEMPLIERS DE L'ANCIEN 
TEMP O,ILS NE 





C'EST PAR 
; A 


Ÿ” VOILÀ. C'EST LA, LE MAGASIN DE BRO- 
CANTE... MAINTENANT, VOUS ME LAIS ; 
} RIEN NE PRES as st 
= l 

SE. SURVEILLE-LE, I ELA ES 
LO RENDR VERS 
TE À M. D'AN- % cæ 
RSS 





QUE CHER- ŸJE N'EN SAIS 
AUF ZE |CHONS-NOUS, ) RIEN, MAIS J'AI 
Nr AU JUSTE” LINTUITION QUE 
LA CLÉ DU MYS 
= r TÈRE SE TROUVE (CI! 
{ ; h 





D'ANCHAU ROUX ! PARLEZ ! C'EST VIEUX... TRÈS 
QUEL GRAND -MAÎTRE? VIEUX... CELA REMONTE 
OU! ! AU ROI... PHILIPPE LE BEL... 
IL LES À BRÛLÉS... TOUS... 
TOUS CEUX QUI CONNAIS - 
SAIENT LE SECRET !/ 


IL FAUT NOUS 
LE DIRE ? NOUS 


DRE ROËS TA LE 
SECRET DES 


/MMORTELS ! 
ACGEHHH {I 





DE TOUTE Fa 
GON, ILA 
BRÂLE VIF IL Y 


AIS. AU DERNIER MOMENT... 
7” KHANOR, ATTENDS !ON DIRAIT 
QU'IL VOUDRAIT NOUS DONNER 
AUELQUE CHOSE! 








KHANOR ET JASON SORTENT DE LA 
BOUTIQ 
2 





\\ 


UE LORSQLUE... 
ER 


\\ 


AAA 
LE 


L 
PAUVRE 
IDIOTE 


(À 
4, 


Tec L : 


= 1 


; 
(l 
En 








à SE > = 
Ne 


al 


NE MYSTÉRIEUSE VOITURE Pig a 


LA RIE EN CUS! 
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ISE NOUS A 


TA 
SAUVE LA VIE. C'EST À 
NOUS QUE LES JS 
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NOUS ALLONS RETOURNER À 
LA CHRONOSPHÈRE. IL NOUS 
FAUT REMONTER PLUS HAUT 
n DANS LE PASSE. 


PLUS HAUT, 
ENCORE 
PLUS HAUT... 
MAIS ILS - 
@L/ À GUAND2? 
A 





HU à Er US 


… NOUS AVONS 


DE MOLA y!!! 





PROCHAIN ÉPISODE : 
LE GRAND MAÎTRE DES TEMPLIERS !!! 
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Les aventuriers du 
FAR-WEST dans : 


KIWITf 
ZAGOR, l'esprit à la 


hache, dans : 


YUMA! 


Les aventuriers des 
mondes fantastiques 


dans : 


STRANGE ! 


Court 
œn 


dir 
AY 


A 





Un fabuleux journal 


avec 


le héros de la future 
PREHISTOIRE ! 


Les 2 de L'APOCALYPSE! 


La collection des 
vignettes du west, 


Le mini-poster, 


80 pages en couleurs ! 


per 
une aventure des FANTASTIQUES | 


Et voici 


LA PANTHERE 
NOIRE ! 


Le 3”° album des 
FANTASTIQUES 


avec le SURFER 
et les INHUMAINS ! 

Un chef d'œuvre 
TOUT EN COULEURS ! 
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